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Si Trump revient... Il voudra faire sauter le système
INTERVIEW

FRÉDÉRIC MARTEL

SOCIOLOGUE ETJOURNALISTE

Ce n'est plus
du tout le Trump

d'il y a 8 ans.
Aujourd'hui,

c'est un Trump qui
a été battu, humilié,
et qui vient se venger
PROPOS RECUEILLIS PAR CATHERINE FRAMMERY

X @cframmery

A chaque élection, on estime toujours que
c'est la plus importante, mais est-ce que
cette fois-ci ce n'est pas vrai? En effet, Al
Gore l'a dit, comme John Kerry, Joe
Biden, Hillary Clinton... C'est presque
un rituel. Quand on est un démocrate
au sens européen du terme - qu'on est
pour la démocratie -, on devrait se dire
que quel que soit le gagnant, c'est la
démocratie qui parle. Comme Trump,
ainsi que l'a dit un de ses anciens conseil-
lers, présente aujourd'hui toutes les
caractéristiques du fascisme, c'est donc
une élection pour répondre à la ques-
tion: «Est-ce qu'on défend la démocratie
ou pas?» En cela, effectivement, je pense
que c'est probable-
ment une des élections
les plus importantes
de notre génération.
Des études montrent
combien l'électorat
jeune est devenu très
genré. Les jeunes
hommes votent Trump,
quand les jeunes

femmes, elles, sont
très majoritairement
pro-démocrates.
D'autres choses vous
surprennent-elles? Ce
qui me frappe le plus,
ce sont ces commu-
nautés d'amateurs de
jeux vidéo ou d'armes, ou autour de cer-
tains sports un peu dangereux, des mou-
vements contre-culturels très spéci-
fiques, très masculins et qui sont très
favorables à Trump. En principe, on
associe plutôt la contre-culture, la
culture rebelle, à quelqu'un qui n'est pas
Trump. Trump attaque le système, le
modèle américain, Washington, alors
même qu'il est le produit le plus typique
de l'immobilier new-yorkais et des avan-
tages «washingtoniens». Il y a une hypo-
crisie et un mensonge généralisé chez
lui, qui marchent. Des personnes qui se
sentent défavorisées par le système,
comme des jeunes qui peut-être n'ont
pas encore trouvé d'emploi, leur raison
de vivre, s'identifient à Trump et non pas
à Kamala Harris. Alors qu'elle est une

femme noire, asiatique

d'origine, avec un côté
latino, parce que son
père vient des Caraïbes,
malgré tout cela, c'est
elle qui apparaît
comme étant l'establi-
shment, et lui qui
incarne la contestation.

Ce sujet est central.
Trump s'est positionné
en figure contre-cultu-
relle, reliant ainsi l'ex-
trême gauche et l'ex-
trême droite, un refus
de l'establishment,
un refus de Washing-
ton. Il est inquiétant
que des électorats qui
devraient être démocratiques, raison-
nables, s'appuyer sur les faits ou une
sorte de sens commun, en arrivent à
défendre des figures comme Donald
Trump et sa stratégie de culture alter-
native, de post-vérité, de relativisme
généralisé: c'est l'un des mystères de
notre époque.

Que vise-t-il? Il se trouve que j'ai eu l'oc-
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casion de rencontrer à plusieurs reprises
Steve Bannon, le conseiller du premier
mandat de Trump, qui fut un de ceux
qui ont contribué à son élection. Je m'at-
tendais à quelqu'un de très idéologue,
en train de construire de manière
sérieuse des réseaux d'extrême droite
pour Marion Maréchal Le Pen, pour Vox
en Espagne, pour le parti de Meloni ou
celui de Salvini en Italie. Et ce n'est pas
du tout cela. J'ai rencontré quelqu'un qui
se moquait constamment de l'Eglise
catholique, un joueur, une forme d'anar-
chiste de droite, mais même pas très
sérieux dans son entreprise, sinon dans
sa volonté de déstabilisation, de chaos,
de remuer le système au point où il
risque de s'écrouler pour qu'on se dise:
on verra bien ce qu'il y aura après, parce
que ça permet de changer les choses.

Evidemment, on ne peut pas assimiler
complètement Trump à Steve Bannon,
mais je pense que ce chaos, cet anar-
chisme sont essentiels pour le décryp-
ter. On n'a pas du tout affaire à un répu-
blicain classique, encore moins à un
politicien classique qui veut construire,
réformer, changer les choses pour aider
les gens, ce qui serait, je dirais, positif,
même si on n'était pas d'accord avec lui.

Ce qu'il veut profondément, c'est faire
sauter le système. Avec cette dimen-
sion d'anarchiste de droite, d'extrême
droite, qui est aussi la revanche du mil-
liardaire humilié, qui a souvent perdu
des batailles, est aujourd'hui traîné au
tribunal, et est conspué en réalité par le
système et la justice.

Son premier mandat n'a pas été aussi des -
tructeu r... Mais cette volonté de revanche,
cette amertume envers tout le monde,
ce fait de n'être pas content, pas content
du tout, le rendent très dangereux parce
que ce n'est ni cohérent ni construit. On
est face à un relativisme généralisé des
valeurs, un mensonge absolument total
sur les faits, la «post-vérité».
En ces derniers jours de campagne,

d'ailleurs, on observe une radicalisation
de Trump absolument stupéfiante.
Alors que tous les conseils et les
analystes politiques tendraient à
l'inciter à se réorienter pour séduire
le centre, les indécis, les modérés, lui
opte pour une campagne encore plus

radicale, encore plus raciste, d'extrême
droite, misant uniquement sur
l'immigration, à l'issue d'une campagne
absolument folle. Ce n'est pas du tout le
Trump d'il y a 8 ans, qui était un Trump
d'abord qu'on ne connaissait pas, qu'on
n'avait pas vu au pouvoir, qui était au
fond le milliardaire successful - même
si c'était assez faux - et qui allait rendre
l'Amérique successful. Ce n'est plus du
tout ce Trump-là. Aujourd'hui, c'est un
Trump qui a été battu, humilié, traîné
au tribunal, et qui vient se venger
du système qui l'a maltraité. Je crains
que ce ne soit très inquiétant s'il devait
être élu.-

Ancien attaché culturel à l'ambassade de France
à Boston de 2001 à 2005, Frédéric Martel a
consacré plusieurs livres à la société et la culture
américaine («De la démocratie culturelle en
Amérique», 2006; «Mainstream», 2010...) et anime
l'émission «Soft Power», sur France Culture.
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SI TRUMP
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Le monde est suspendu à la
présidentielle américaine.
Tous les jours cette semaine,
un expert se penche sur les
conséquences possibles
d'un éventuel retour du ré-
publicain. Jour 3 - Que fe-
rait une victoire de Trump
à la société américaine?
Pistes de réponses avec Fré-
déric Martel.


